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L’ Association de Défense de l’Hôpital de Saint-Agrève apporte son 

soutien 

Il y a presque un an jour pour jour, je m’exprimais en tant que 

président au nom de l’ADDHSA (Association de Défense de l’Hôpital de 

Saint-Agrève) pour dénoncer les nouvelles méthodes de gestion 

autoritaires liées à une logique actuelle d’Hôpital entreprise avec les 

conséquences que l’on connaît sur les conditions de travail des 

personnels soignants et autres, souvent au mépris de la qualité des 

Soins et de l’accueil des patients. 
 

Je dénonçais aussi le sous financement de ses activités auquel s’ajoute 

Encore, aujourd’hui le renforcement des contraintes budgétaires 

maintenues par le nouveau gouvernement et qui ne permettent plus à 

l’hôpital d’accomplir sa mission avec une mise en difficultés financière 

automatique. 
 

Je dénonçais le seul levier possible utilisé par la direction et le conseil 

d’administration de notre hôpital qui consiste à limiter les dépenses de 

santé notamment du personnel par le non remplacement des 

personnels absents et aujourd’hui, je dénonce la remise en cause de 

leurs acquis conventionnels. 
 



Etre force de proposition serait de leur part (direction et CA) de 

commencer par être aux côtés des personnels qui y travaillent 

dignement avec des conditions salariales plus que modestes. 
 

Etre force de proposition serait d’exiger des Autorités de Santé (ARS) 

des moyens matériels et humains et non pas, de laisser agir ses mêmes 

autorités de santé qui ferment des services à tour de bras pour voici 

maintenant sous prétexte de sécurité et de manque de médecins et qui 

n’hésitent pas à mettre en danger la vie d’autrui, par des fermetures de 

maternités. 
 

Est-ce la bonne manière de répondre aux besoins de santé du territoire 

? 

Etre force de proposition ne se réduit pas à demander aux citoyens une 

Participation financière au cours d’une journée festive ! 
 

Alors même que la population, usagers doit de plus en plus faire face 

aux franchises médicales, dépassements d’honoraires, coût grandissant 

des mutuelles, déplacements lointains pour trouver un praticien 

causant plus de frais. 
 

Il ne faut pas se tromper de cible et faire preuve de plus de courage.  

Membre de la Coordination Nationale des comités de Défense des 

Hôpitaux et maternités de Proximités, j’ai eu l’occasion d’intervenir en 

son nom à Millau, St Afrique où les hôpitaux sont menacés (déficits, 

regroupement de maternités) à Die, Saint-Chamond pour leurs 

maternités menacées de fermeture alors même qu’elles répondent 

tout à fait l’une et l’autre aux besoins de leur bassin de soins. 
 

A Clamecy, Avalon, tonnerre, Gray se sont les services d’urgences qui 

Sont menacées et la liste est éloquente France entière. 
 

Fragilisés par toutes ces fermetures, ses restructurations, le manque de 

Moyens matériels et humain c’est toute l’activité Hospitalière publique 

qui est en grand danger. 



Et là est le fonds du problème. 
 

Je terminerai en disant que la Coordination nationale apporte tout son 

soutien au personnel de Moze et qu’elle va suivre très attentivement 

votre situation dans les jours et mois à venir. 
 

Parce qu’elle n’accepte pas un personnel hospitalier malmené par des 

décisions conduisant à :  

Des suppressions d‘emplois (- 20000 à l’hôpital au cours de ses 10 

dernières années)                                                                                                              

Des personnels devenant la variable d’ajustement budgétaire des 

Hôpitaux. 

Dégradations des conditions de travail qui ne permettront plus un 

accompagnement à tous niveaux des patients), la remise en cause des 

acquis sociaux comme c’est le cas ici à Moze. 

 

                                                             Pierre  BAL.  

     Président de l’ ADDHSA . 

Membre de la Coordination Nationale des Comités de Défense des 

Hôpitaux et Maternités de Proximités. 


